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25 ANS - UNE EXPLOSION DE TALENTS!

DU 7 AU 15 JUIN 2013
MARDI 11 JUIN, 19H

VOCA PEOPLE
MARDI 11 JUIN, 21H30

LES TISTICS

PUBLICITÉ

Les détenus ne sortiront de leur cellule qu’une heure par jour,
jusqu’à ce qu’une salle de gym et des ateliers soient créés.

Les repas sont servis de cellule en cellule par un détenu
astreint au service, sous la surveillance d’un gardien.

Chaque cellule dispose d’un lavabo, mais trois douches ont
été aménagées à chaque étage, dans un des modules de 12 m2.

Isabelle Biolley

G
ris. Tout est gris ou presque
dans les 20 nouvelles cellu-
les de La Croisée à Orbe. Pas
de sol ou de mur colorés
comme dans le reste de

l’établissement: les modules préfabriqués
sont avant tout fonctionnels. Le premier
bâtiment offrira 40 places de détention
avant jugement dès lundi prochain, le se-
cond 41 à la fin de juillet, «pour autant
qu’il n’y ait pas de déluge», souligne Béa-
trice Métraux, lors de la visite des lieux,
hier. Un chantier de 10,8 millions de
francs, mené tambour battant puisque les
fondations ont été coulées début janvier.
En deux ans, ce sont pas moins de 180 pla-
ces qui seront ainsi créées dans les prisons
vaudoises pour faire face à la surpopula-
tion carcérale (170 détenus pour 100 pla-
ces à Bois-Mermet, 249 pour 168 places à
La Croisée) et éviter l’explosion, tant la
situation humaine y est tendue.

Cellules modulaires

Chaque cellule de 12 m2 est en fait un mo-
dule de béton, préfabriqué en Espagne et
transporté par camion jusqu’à Orbe. Un
choix imposé par les délais très courts et
critiqué au Grand Conseil. Empilés et re-
liés entre eux, les modules ont été équipés
sur place. «Tout le mobilier a été fabriqué
dans nos ateliers», précise Urs Hausam-
mann, directeur ad interim. Lits superpo-
sés, armoires en bois, table devant la fenê-
tre, WC et lavabo, téléviseur et frigo. «Le
frigo n’est pas un luxe, assure-t-il. S’il n’y
en a pas, les détenus rafraîchissent leurs
aliments sous l’eau froide 24 h sur 24.
C’est donc plus écologique.» Quant au té-
léviseur, les détenus paient chacun 10 fr.
par mois pour en profiter, tient-il à préci-
ser. Des modules inviolables, selon Sylvie
Bula, directrice du Service pénitentiaire
(SPEN): «Nous avons pu triturer un mo-
dule test avec tous les outils possibles, et il
a résisté.» Une précaution utile après les
dernières évasions (lire ci-dessous).

Détention avant jugement

Ces cellules accueilleront prioritairement
les 25 personnes détenues actuellement,
au-delà des 48 h autorisées, dans les zones
carcérales de l’Hôtel de Police de Lau-
sanne et de la police cantonale à la Bléche-
rette. «Nous allons leur donner des condi-
tions de détention compatibles avec nos
règlements», déclare la conseillère d’Etat.
Depuis un an, avocats et députés n’ont eu
de cesse de dénoncer cette détention pro-
longée dans les locaux de police. Mais les
détenus de La Croisée devront encore pa-
tienter pour que soient aménagés une
salle de gym et des ateliers afin de leur
permettre de sortir de deux à quatre heu-
res par jour de leur cellule (le règlement
en prescrit huit).

Ces nouvelles places vont un peu relâ-
cher la pression à Bois-Mermet. Ce sera
encore plus sensible en mai 2014, quand

De nouvelles cellules pour
faire baisser la pression
Prison La moitié des 80 nouvelles places de détention provisoire sont prêtes à La Croisée
à Orbe. Les autres suivront en juillet et 80 supplémentaires aux EPO en mai 2014

Douze mètres carrés
Deux détenus se partageront cette
cellule préfabriquée de La Croisée.
ARC/JEAN-BERNARD SIEBER

U Après les évasions rocambolesques
de juillet et d’octobre 2012, Béatrice
Métraux a commandé un audit de la
sécurité à des experts extérieurs. Ils
concluent sans surprise que le système
de sécurité est dépassé et inefficace. Le
SPEN en a déjà tenu compte et les
nouvelles cellules sont équipées d’un
nouveau système de détection et de
surveillance: il sera installé
progressivement dans le reste de la
prison. Avant la fin de 2012 déjà, les
chemins de fuite, par les toits ou la
déchetterie, utilisés lors des évasions,
ont été coupés, les fenêtres bloquées et
des barbelés posés. Plus de portes
branlantes qu’une simple cuillère
pouvait forcer, non plus. La semaine
dernière, le Conseil d’Etat a de plus

accordé un crédit d’étude de
400 000 francs pour la création d’une
seconde enceinte sécurisée, comme
préconisé par les experts. Le parking
du personnel sera déplacé à l’extérieur
et un vestiaire extérieur aménagé.

L’expertise a aussi révélé les
faiblesses du management et le flou qui
entoure les devoirs des gardiens.
L’encadrement a été renforcé – trois
cadres intermédiaires ont été engagés –
et l’organisation de la prison revue. Un
nouveau directeur a été nommé: Alain
Broccard, 40 ans, qui dirige actuelle-
ment la prison des Iles à Sion, entrera
en fonctions le 1er août prochain. «Nous
avons voulu que tous ces changements
soient déjà en place à son arrivée»,
affirme Sylvie Bula.

Plus sécurisée et encadrée

Retrouvezlaprison
de La Croiséeenimagessur
www.prison.24heures.ch

80 places d’exécution de peine verront le
jour aux Etablissements pénitentiaires de
la plaine de l’Orbe (EPO). «Mais on ne peut
pas ouvrir 180 places tous les deux ans,
comme nous le faisons maintenant, avertit
Béatrice Métraux. Nous devons entamer
aussi une réflexion de fond sur la déten-
tion pénitentiaire.» La magistrate fonde
beaucoup d’espoirs dans les Assises de la
chaîne pénale qui se tiendront en juin.

Agrandissement de la prison de La Croisée
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Deux nouveaux 
blocs de cellules Déplacement du parking 

à l'extérieur de l'enceinte

Nouvelle enceinte

Davantage de gardiens

Pour encadrer les 81 nouveaux détenus de
La Croisée, le personnel a été renforcé:
12 postes administratifs et sociaux ont été
créés et 25 gardiens engagés et formés.
«Les cadres et les agents de détention
n’ont pas été faciles à recruter», relève
Sylvie Bula. Le salaire de départ, fixé à un
peu plus de 4000 fr., décourage les voca-
tions, nous confie un gardien.

La moitié de ces nouvelles recrues
viennent d’achever leur formation, les
autres l’auront terminée en juillet. Lundi,
14 agents prendront leur service, et l’effec-
tif sera complété progressivement jusqu’à
la mi-juin. «Des agents expérimentés ve-
nus d’autres établissements les encadre-
ront», affirme Sylvie Bula. De quoi rassu-
rer un peu le personnel de La Croisée,
informé hier matin seulement de ces dis-
positions.

Le SPEN n’est pas au bout de ses pei-
nes: il devra encore trouver des nouveaux
candidats pour l’extension des EPO.
«L’agent de détention joue un rôle impor-
tant, affirme Béatrice Métraux. Ce n’est
plus un maton. Nous allons travailler à la
revalorisation de leur fonction et, pour en
parler, nous allons rencontrer la déléga-
tion des Ressources humaines du Conseil
d’Etat. Nous nous pencherons aussi sur la
pénibilité du travail.» De quoi susciter des
vocations?
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